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Rudy Demotte
«rEurométropole peut constituer
un bastion anti-FN»

LES PHRASES
CLÉS

«L'Euro métropole a
plus que jamais du

sens pour lutter
contre le repli sur

sol.»

«Marine Le Pen
pourrait remettre en
cause le programme

européen Interreg,
mais elle fera perdre

beaucoup d'argent à
la région du Nord.»

INTERVIEW
JEAN-PAUL BOMBAERTS

Supprimer la coopération internatio-
nale de la Région Nord-Pas-de-Calais-
Picardie: tel est le souhait de Marine
LePen si le Front national devait rem-
porter le second tour des régionales,
dimanche. De son côté, le bourgmes-
tre de Tournai Rudy Demotte assume
actuellement la présidence tournante
de l'Eurométropole, une structure de
collaboration transfrontalière qui re-
groupe Tournai, Courtrai et l'agglo-
mération lilloise. Il ne pense pas que
l'on puisse si facilement enterrer une
coopération qu~ depuis plusieurs dé-
cennies, a montré son efficacité.

Quels enseignements tirez-vous de
la victoire du Front national en
France au premier tour des élec-
tions régionales?
LeFNest parvenu à entrer dans l'émo-
tion et l'angoisse ressenties par une
partie de la population. Cette sourde
angoisse est indissociable des pro-
blèmes socio-économiques rencon-
trés par ces régions depuis les années
septante. A cela s'est ajouté l'impact
de la crise financière de 2008. Les
gens ont payé un prix social fort pour
les mouvements erratiques de l'éco-
nomie. Desmouvements sur lesquels
les politiques ont du reste peu de
prise. Il faut avoir l'humilité de l'ad-
mettre. rémotion, elle,provient de ce
radicalisme violent et importé. De

leur côté, les leaders d'opinion et les
médias doivent se remettre en ques-
tion à propos de leur penchant pour
l'événementiel, pour l'info qui ne va
plus en profondeur. Lestechnocrates
européens, e. ont également une
part de responsabilité par leur en-
goncement dans des processus régle-
mentaires opaques.

La Wallonie est-elle immunisée
contre de telles poussées de popu-
lisme?
Entre la Wallonie et la France, ily a au

moins deux différences fondamen-
tales. Un: la France n'a pas, comme la
Belgique, des corps intermédiaires
comme les syndicats ou lesmutuelles
qui officient en tant qu'indispensa-
bles contre-pouvoirs et en tant
qu'amortisseurs face aux chocs
conjoncturels. Deux: on peut repro-
cher à la Belgique sa complexité ins-
titutionnelle, mais au moins cela per-
met de ne pas aller trop vite à la
confrontation comme en France.
Voyez Nicolas Sarkozy: il n'accepte
même plus la logique d'un front ré-
publicain contre le FN,préférant une
confrontation directe.
Comptez-vous revoir certaines col-
laborations avec le Nord de la
France dans le cadre de l'Euromé-
tropole?
Je ne m'attends pas à des situations
conflictuelles à l'intérieur de l'Euro-
métropole où les rapports de forces
sont connus, puisque tous les man-
dats ont été attribués. Au contraire,
l'Eurométropole se situe hors champ

et pourrait dès lors devenir un bas-
tion anti-FN. Cette structure a plus
que jamais du sens pour promouvoir
la diversité et lutter contre le repli sur
SOl.

Marine LePen évoque pourtant de
revoir certaines collaborations.
Sur l'Eurométropole, elle n'aura pas
d'influence directe. Elle pourrait en
revanche remettre en cause les colla-
borations entamées dans le cadre du
programme européen Interreg, mais
ce faisant, elle prend le risque de faire

perdre beaucoup d'argent à la Région
du Nord. Je rappelle que tous les
jours, 27.000 Français de la région
lilloise viennent travailler en Bel-
gique, contre seulement 5.000 Belges
qui font le trajet en sens inverse pour
aller travailler. Je signale également
que 2.550 entreprises belges ont des
implantations en France. Cegenre de
déclaration témoigne avant tout de
l'indigence idéologique du FN.

Pour ce qui est des accords trans-
frontaliers futurs, ceux-ci seront exa-
minés à l'aune de nos valeurs fonda-
mentales.
C'est-à-dire?
On peut par exemple rappeler que le
Front national a voté en mars dernier
au Parlement européen contre un
texte portant sur l'égalité entre les
hommes et les femmes. Ily était no-
tamment question de contraception.
Lorsdes débats, le chef de délégation
FNavait estimé que l'avortement était
une «anne de destruction massive contre
la démographie européenne/Jo
Vous vous concertez avec le bourg-
mestre de Courtrai, Vmcent Van
Quickenbome, sur la stratégie à
adopter face au FN?
Nous nous concertons régulière-
ment. Nous avons un même socle de
valeurs. Vincent Van Quickenborne
est un démocrate animé d'une vo-
lonté de moderniser l'économie.
Quant à la stratégie que nous allons
développer en fonction des scénarios
qui se présenteront, attendons
d'abord de connaître le résultat du se-
cond tour en France.
Vous ne comptez pas épouser la
ligne de Louis Michel qui, après la
victoire électorale de Jorg "aider,
déconseillait aux Belges d'aller
skier en Autriche?
J'en appelle à la plus grande nuance.
Ce n'est pas parce que le choix poli-
tique exprimé par le Nord de la
France me déplaît que je n'irai plus
manger à Cambrai ou que je ne me
rendrai plus au festival du film d'Ar-
ras. J'aime profondément la France
mais je ne transigerai pas sur cer-
taines valeurs fondamentales.
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COMMENT CONTRER LE FN?
RUDY DEMOTTE ÉTRILLE LA «STRANGULATION
BUDGÉTAIRE» APPLIQUÉE PAR L:EUROPE

Parmi les causes du raz-de-ma-
rée Front national, Rudy De-
motte pOinte lourdement la
technocratie européenne dé-
connectée des réalités des ci-
toyens. «/1 faudra revisiter la fé-
conde entreprise normative de
l'Union européenne», lance-t-i1.
Il suggère de travailler sur t<un
plan de relance qui injecte de
véritables moyens dans l'écono-
mie». Cela signifie-t-il faire sau-
ter le cadre budgétaire? «/1 faut
travailler de manière rigou-
reuse», tempère-t-îl, «mais
lorsqU'un chef d'entreprise ne
fait plus la distinction entre une
dépense de fonctionnement et
une dépense d'investissement, il

fait courir son entreprise à la
faillite.» Et Rudy Demotte de
clouer au pilori t~/alogique de
strangulation de l'investisse-
ment/>. «Lotsqu'on nous oblige
Ii comptabiliser comme une
dépense courante un Investis-
sement dans un bâtiment sc0-
laire, on commet un crime
contre le développement des
peuples.» «Les abonnés ab-
sents de la relance économique,
ce sont les stratèges européens.
Ils sont en partie responsables
de ce qui se passe en France
aujourd'hui. Et si je me permets
de critiquer le fonctionnement
de l'Europe, c'est précisément
parce que je suis europhile.»
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